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n’appartient pas à notre foi religieuse. Nous en citons ici 
quelques passages :

Très Révérend Père Abbé,

Mes Pères et mes Frères,

Je suis d’autant plus heureux d’être au milieu le vous, que 
je désire depuis plus longtemps voir de près un Ordre dont 
j’ai souvent entendu parler. C’est la première fois qu’il m’est 
donné de visiter uuo maison de Cirterciens, mais votre œuvre 
ne m’est pas inconnue. Elle est moins ignorée que vous ne le 
croyez peut-être : le bien que vous faites rayonne nu loin 
autour de vous.

Personnellement, dans le Sud-Africain, j'ai eu plus de rela­
tions avec les Pères Jésuites qu’avec les vôtres; mais Madame 
Cecil Rhodes m’a parlé, avec un enthousiasme et une émotion 
que je ne puis oublier, du travail que font vos religieux dans 
cette partie de l’Empire britannique.

... Pour ma part, quand, sur la rue des villes ou ailleurs, 
votre robe blanche frappe mes regards, je me découvre avec 
respect et je me dis: «Voilà un homme qui se dévoue pour 
Dieu et pour le prochain ». Et je vous porte envie et je vou­
drais pouvoir faire comme vous.

Je ne savais pas qu’en ma qualité de premier représentant 
de notre auguste souverain, en ce pays, j’aurais eu le privilège 
de faire visiter votre établissement à Lsdy Grey. L’eussé-je 
su seulement hier, qu’elle m’aurait accompagné avec nos jeu­
nes tilles. Et, connaissant ses sentiments, je puis vous dire 
quelle aurait été intéressée et touchée comme je le suis moi- 
même.

Mon terme d'office de Gouverneur Général du Canada tou­
che à sa fin : je ne sais si Lady Grey pourra profiter de 
l'avantage qui lui est offert, et si, moi-même, je pourrai vous 
revenir.

Que je le puisse ou non, soyez convaincus, mes RR. PP., que 
j’emporterai de ma visite un agréable souvenir.

Je puis apprécier ce que vous faites pour Dieu, le prochain, 
pour la belle province de Québec, la Puissance du Canada, et 
partant pour tout l’empire Britannique.

Vous êtes un exemple et un encouragement. Je garderai de 
ma visite, de votre œuvre, un souvenir durable et, je l'espère,, 
un enseignement fructueux.


